
LUNDI 20 FÉVRIER 2012

Les rues italiennes manquent  de (noms de) 
femmes
Jour après jour, les similitudes entre l’Italie et le Vatican apparaissent au 
grand jour. Parfois par le petit bout de la lorgnette.  Après le consistoire 
qui a vu se dérouler, du 17 au 19 février au Vatican, plusieurs assemblées 
cardinalices, par nature exclusivement masculines, une petite information 
parue dans le quotidien « La Stampa » n’a pu qu’attirer notre attention. 
Elle  intéressera  sans  doute  les  animatrices  de  la  « Conférence  des 
baptisé(e)s de France ». Comme un clin d’œil transalpin.

En effet, un groupe italien Facebook vient de se créer  sous l’impulsion de 
Maria Pia Ercolini, professeur(e) de géographie.  Sous le titre « Toponymie 
féminine », elle a entrepris un véritable recensement des noms de rues 
italiennes portant des noms de femmes. Les chiffres laissent peu de place 
au  doute :  «  Ça  manque  de  femmes ! »  comme  l’avait  diagnostiqué 
autrefois le dessinateur Plantu à propos des assemblées vaticanes.

A  Rome,  seules  336  rues  sur  14  270  (soit  2,3%)  portent  des  noms  de 
femmes, essentiellement des saintes et des nobles romaines. A Turin, 27 
sur 1241 (parmi les 70 nouvelles rues turinoises inaugurées depuis 1995, 
seule une est dédiée à une femme) ; à Florence 72 sur 2284 ; à Naples 55 
sur 1165 (parmi elles, 17 saintes, qui sont très minoritaires par rapport 
aux saints honorés : 78).

Cette discrimination semble transcender les clivages italiens habituels : 
du nord au sud de la péninsule, aucune municipalité n’y échappe, qu’elles 
soient de droite, de gauche ou du centre. Les résultats ne sont pas faits 
attendre : « On ne savait pas ! », « Personne ne s’en est rendu compte ! » 
disent les maires interrogés par le quotidien « La Stampa ».

Maria Pia Ercolini  et  ses amies  mettent la  pression :  elles  exigent  des 
édiles, pour la prochaine journée de la Femme, le 8 mars, que les trois 
prochaines rues inaugurées portent des noms de femme.



Si l’on recense les rues de la Cité du Vatican, plus petit État du monde, 
immergé au cœur de cette Italie très masculine,  on s’aperçoit que la 
grande majorité de ses voies portent des noms de lieux ( »de la poste », 
« de l’imprimerie », « des jardins », « du gouvernorat » etc) …  Sur cinq 
places « nommées », quatre sont dédiées à des hommes : saint Pierre, 
saint Étienne, Jean XXIII  et Paul VI. Une seule place est dédiée à une 
femme : sainte Marthe.  De même, on le sait, les femmes occupant des 
postes de responsabilité au Vatican se comptent sur les doigts de la main.

Morale de cette (petite) histoire, en forme de simple clin d’œil  : rien, 
dans le contexte culturel italien, n’incite le Vatican, qui y est d’autant 
plus profondément ancré que Benoit XVI laisse se ré-italianiser la Curie et 
le  Collège  cardinalice,  à  envisager  une  quelconque  parité  homme-
femme… Frédéric Mounier 

Commentaires

←  1.  Vous avez raison, Frédéric, dans les « instances hiérarchiques » 
de l’Eglise, ça manque de femmes. On pourrait en dire autant, sinon plus, 
du judaisme et de l’islam. Le rabbinat est toujours masculin, comme les 
imams  des  mosquées.  Il  est  curieux  et  injuste  que  seule,  l’Eglise 
Catholique soit traitée sans arrêt de « matchiste ». On peut d’ailleurs dire 
que  depuis  le  Concile  vatican  II,  le  rôle  des  femmes  dans  l’Eglise  a 
beaucoup évolué; si elles animent un grand nombre de paroisses et avec 
compétence,  elles  sont  aussi  directrices  diocésaines  de l’enseignement 
catholique  ou  économes  diocésaines;  combien  de  femmes  sont 
aujourd’hui  déléguées  diocésaines  dans  tel  mouvement  ou  service 
d’Eglise? Dans la plupart des conseils épiscopaux, figurent des femmes qui 
y tiennent toute leur place. Combien de femmes enseignent aujourd’hui 
dans les instituts universitaires catholiques? S’il  est vrai qu’on pourrait 
leur confier beaucoup plus de responsabilités, y compris « ministérielles » 
au sens « sacramentel » du terme, l’Eglise leur a donné désormais une 
place  qu’elle  n’auront  probablement  jamais  dans  les  autres  religions 
« monothéistes ». MARANDET Christi

←     2.  Mon QI étant ce qu’il est, je n’arrive pas à capter le prodigieux 
intérêt de ce nouveau sujet de discussion;.Quelqu’un peut-il m’aider? 

←  Dominique Bargiarelli


